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En direct
avec le secteur social
M. Steiner, qui etes-vous, depuis quand tra-
vaillez-vous ä la Croix-Rouge suisse? Quelles
sont vos täches personnelles et Celles du secteur
social en general?
Je suis le chef du secteur social de la Croix-
Rouge suisse, au sein de laquelle je travaille
depuis 1942. Mes täches pnncipales sont celles
de la direction du secteur qui s'occupe en
premier lieu de l'aide de caractere individuel. Nos
täches sont nombreuses, surtout en Suisse,

quoique nous intervenions aussi ä l'etranger.
Dans notre pays, nous nous occupons de l'aide
ä des families et ä des personnes seules, de cas
d'mcendie et de parrainages SOS, destines soit
ä des personnes suisses, soit ä des etrangers
recevant une aide medicale en Suisse Nous
nous occupons egalement d'enfants etrangers
qui font une cure en montagne, des refugies
tibetams en Suisse, des Suisses de l'etranger,
d'une action en Grece qui va cependant vers
son terme. Nous contnbuons aussi ä l'exploita-
tion des cars de l'amitie; nous coordonnons
l'activite des 21 centres d'ergotherapie de la

Croix-Rouge en Suisse et celle des assistants
benevoles. Nous avons aussi un service de
recherches. Enfin, nous sommes souvent
appeles ä donner des renseignements et des

conseils pour des questions d'ordre medical,
social ou professionnel.

Quand votre secteur a-t-il etc cree et dans quel
but?
Le secteur en tant que tel a ete cree ll y a

quelques annees seulement. Ses ongines
remontent ä l'activite du Secours aux Enfants,
commencee en 1940, pendant la guerre. II
s'agissait, ä 1'epoque, d'une täche particuhere
de la Croix-Rouge suisse qui, avec le temps,
s'est modifiee et diversifiee. En 1949, au
moment de la cessation du Secours aux Enfants,
differentes täches ont ete poursuivies, et le
secteur a pns forme apres de nombreuses
modifications.

Combien de proches collaborateurs comptez-
vous au sein du secteur?
Nous avons huit collaborateurs, dont cinq tra-
vaillent ä temps complet et trois ä temps partiel

Quelle est la place du secteur social au sein de

la Croix-Rouge suisse?

II peut paraitre que notre secteur n'occupe pas
une place tres importante, dans ce sens que
notre travail, qui concerne avant tout l'aide
individuelle, se fait d'une mamere aussi discrete

que possible Nous tenons onormement ä cette
discretion, car nous estimons que l'homme doit
etre respecte en toutes circonstances. II n'est

pas juste qu'une personne qui doit etre aidee

voie son cas connu de tous. Amsi, la correspon-
dance que nous entretenons avec les benefi-
ciaires de notre aide ne porte aucune mention
de la Croix-Rouge.

Pouvez-vous nous decrire brievement les
differentes branches d'activite de votre secteur et la
facon dont elles ont evolue au cours des ans?

En premier lieu, nous gerons plusieurs categories

de parrainages. Citons d'abord Faction en
faveur des families suisses que nous menons
depuis 1954 et qui s'est developpee et adaptee
aux circonstances. Si, au debut, nous ne fourms-
sions que des hts, nous avons, avec le temps,
complete ce materiel par le don de vetements,
de chaussures, d'objets mobiliers, plus tard, par
des contnbutions financieres.
Les parrainages SOS ont ete crees il y a quatre
ans, dans le but d'apporter une aide medicale ä

des personnes suisses ou etrangeres, devant se

faire soigner en Suisse.
L'aide en faveur de refugies tibetams a debute il
y a une quinzaine d'annees, en vue d'accueillir
ces personnes et de leur donner de nouvelles
possibihtes d'existence et une terre d'asile.
Grace ä l'aide en faveur de families grecques,
nous avons pu soutenir individuellement de tres
nombreuses families, notamment dans le cadre
de la lutte contre la tuberculose, soit en assu-
rant la cure d'enfants dans des etablissements

appropnes, soit dans celui de 1'assainissement
de logements. L'aide a ete completee par la
remise de machines ä coudre et de paquets de

parrainages. Elle se poursuit par des secours ä

des personnes ägees et invalides.
Les cures pour enfants asthmatiques ont
commence au debut de la guerre, lorsque nous mvi-
tions des enfants tuberculeux ou justiciables
d'un sejour en preventorium pour se refaire la
sante. A la suite de la regression de la tuberculose,

des demandes nous ont ete adressees pour
soigner des enfants asthmatiques. En effet, les

conditions de notre climat en altitude sont telles

que nous pouvons souvent rendre la sante ä un
enfant apres une cure de six ä douze mois
Quant ä l'aide speciale ä des enfants dans des

zones de detresse, nous avons cru opportun de

creer ce parramage il y a trois ans pour venir en
aide ä de petites communautes vivant dans des

regions de catastrophes qui ne Ijeneficiaient pas
toujours de l'aide globale apportee, mais
avaient tout de meme un besom urgent de

secours
Nous contnbuons egalement ä 1'exploitation
des cars de l'amitie, construits avec des fonds
recoltes par la jeunesse de notre pays, en inter-
venant pour environ le tiers des depenses.
Enfin, en ce qui concerne les parrainages
«Indochine» — une action relevant plus particu-
herement du secteur des secours — notre but

premier etait de reunir des fonds pour les
operations de secours engagees dans ces pays.
Independamment des parrainages precites,
nous coordonnons l'activite des vingt et un centres

d'ergotherapie de la Croix-Rouge suisse,
dont les premiers ont ete crees il y a une qum-

zaine d'annees. Ces centres relevent du domame
medico-social et sont devenus partie integtante
de l'activite des sections.
Nous nous occupons egalement de l'activite des

assistants benevoles, engages actuellement dans

une quarantaine de sections Nous aimenons
beaucoup que ce travail se developpe encore
davantage, car partout, des personnes seules,
malades, ägees, handicapees, ont besom de

contacts qui, en somme, les aident ä vivre.
Enfin, il y a le service de recherches qui regoit de

fort nombreuses demandes de personnes
recherchant des proches ou des parents, dis-

parus pour faits de guerre ou auties raisons. Ce

service comprend egalement la reunion de

families separees, entre autres ä la suite d'eve-
nements politiques.

A part vos proches collaborateurs, avec qui tra-
vaillez-vous encore?
Tout d'abord, nous collaborons au sein du Service

social et des secours qui comprend,
independamment de notre secteur, le secteur des

secours et la Centrale du materiel. Ensuite,
nous cooperons avec toutes les sections qui font
appel ä nous lorsqu'une aide individuelle est

necessaire dans leur rayon d'activite. En ce qui
concerne les organismes pnves et publics, nous
sommes en contact avec des Oeuvres d'entraide
telles que Pro Infirmis et Pro Senectute, avec la

Ligue contre le rhumatisme et avec des
organismes officiels - surtout en ce qui concerne
l'ergotherapie - l'Office federal des assurances
sociales, la Caisse nationale suisse d'assurance

en cas d'accidents, I'Assurance mihtaire federate.

Les sections travaillent dans leur rayon
d'activite avec les organismes cantonaux com-
petents et des institutions prtvees Nous avons
des contacts avec des particulars dans ce sens

que quiconque connait un cas de detresse peut
nous le signaler.

D'oü proviennent les fonds necessaires ä vos
diverses activites?
Avant tout des parrainages qui nous procurent
bon an mal an 800 000 ä 900 000 francs Nous

recevons egalement des fonds et des legs, quelques

fonds de la Confederation, des contributions

personnelles. Nous avons en outre des

fonds speciaux - celui, par exemple, pour les

Suisses indigents de l'etranger - qui nous

permettent d'intervenir dans des cas parti-
culiers. Quant aux centres d'ergotherapie, lis
sont finances sur la base de conventions tan-
faires passees avec l'Office federal des

assurances sociales, 1'Assurance mihtaire, la Caisse

nationale suisse d'assurance en cas d'accidents,
l'Union suisse des caisses-maladie et differentes
ceuvres d'entraide En outre, nos sections sont
obligees de contnbuer ä cette activite par leurs

propres moyens financiers
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